
 

 

Pièce n° 3.0 
 

Orientations d’Aménagement  
 

et de Programmation (OAP) 

Révision du PLU approuvée par délibération du Conseil Municipal : 23/12/15 

 

Modification simplifiée n° 1 approuvée par délibération du Conseil de Territoire : 30/01/18 

 

Modification simplifiée n° 2 approuvée par délibération du Conseil de Territoire : 26/03/19 

 

Modification n° 3 approuvée par délibération du Conseil de Territoire : 24/02/20 

 



 

Ch�tillon (92) Ð R�vision du PLU Ð Orientations dÕAm�nagement et de Programmation            2 

 
         2



 

Ch�tillon (92) Ð R�vision du PLU Ð Orientations dÕAm�nagement et de Programmation            3 

 

PREAMBULE  

         3

¥ Objet des orientations dÕam�nagement et de programmation 

 
Les Ç orientations dÕam�nagement et de programmation È (OAP) constituent un �l�ment 
sp�cifique du dossier de Plan Local dÕUrbanisme. 
 

D�finies � lÕarticle L 123-1-4 du code de lÕurbanisme, elles peuvent, dans le respect des 

orientations d�finies par le projet d'am�nagement et de d�veloppement durables, Ç d�finir 

les actions et op�rations n�cessaires pour mettre en valeur l'environnement, notamment les 

continuit�s �cologiques, les paysages, les entr�es de villes et le patrimoine, lutter contre 

l'insalubrit�, permettre le renouvellement urbain et assurer le d�veloppement de la 

commune. Elles peuvent favoriser la mixit� fonctionnelle en pr�voyant qu'en cas de 

r�alisation d'op�rations d'am�nagement, de construction ou de r�habilitation, un 

pourcentage de ces op�rations est destin� � la r�alisation de commerces. 

 

Elles peuvent comporter un �ch�ancier pr�visionnel de l'ouverture � l'urbanisation des zones 

� urbaniser et de la r�alisation des �quipements correspondants. 

 

Elles peuvent porter sur des quartiers ou des secteurs � mettre en valeur, r�habiliter, 

restructurer ou am�nager. 

 

Elles peuvent prendre la forme de sch�mas d'am�nagement et pr�ciser les principales 

caract�ristiques des voies et espaces publics. (!) È. 
 

¥ Port�e juridique des OAP 

 
Contrairement au PADD, la loi Urbanisme et Habitat du 2 juillet 2003 a rendu les orientations 
dÕam�nagement et de programmation opposables aux autorisations de droit des sols. 
 
Conform�ment � lÕarticle L 123-5 du code de lÕurbanisme, Ç le r�glement et ses documents 
graphiques sont opposables � toute personne publique ou priv�e pour l'ex�cution de tous 
travaux, constructions, plantations, affouillements ou exhaussements des sols, pour la 
cr�ation de lotissements et l'ouverture des installations class�es appartenant aux cat�gories 
d�termin�es dans le plan. 
Ces travaux ou op�rations doivent en outre �tre compatibles, lorsqu'elles existent, avec les 
orientations d'am�nagement mentionn�es � l'article L. 123-1-4 et avec leurs documents 
graphiques. È 
 
Les op�rations de construction ou dÕam�nagement r�alis�es dans les secteurs couverts par 
une orientation dÕam�nagement et de programmation devront donc �tre compatibles avec 
les orientations d�finies par cette derni�re. 
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¥ Secteurs concern�s � Ch�tillon 

Deux types dÕorientations dÕam�nagement et de programmation sont �labor�s sur la 
commune : une OAP spatialis�e et une OAP th�matique.  
 
 
LÕ�lot d�limit� par lÕavenue de la R�publique, le boulevard de la Libert� et la rue Louveau, 
ainsi que lÕ�lot compris entre lÕavenue de la R�publique, la rue Perrotin et la coul�e verte, 
dans la zone dÕactivit�s des Ç Arues È, sont amen�s � connaitre une �volution dans la 
continuit� de lÕop�ration Eco-Campus connexe. 
 
Ils font donc lÕobjet dÕune OAP spatialis�e afin dÕencadrer les conditions de leur mutation. 
 
Le d�veloppement et  la mise en valeur des lin�aires commerciaux de la ville font �galement 
lÕobjet dÕune OAP. Les principaux p�les commerciaux identifi�s dans le diagnostic initial de 
la commune Ð centre-ville historique, cÏur de ville, axe D906 Ð poss�dent des 
caract�ristiques quÕil convient de valoriser et de prot�ger pour maintenir leur place et leur 
qualit� dans le tissu urbain. 
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· Contexte et caractéristiques 

 

La présente orientation porte sur un secteur situé entre l’avenue de la République, la 

rue Louveau, la rue Perrotin et de part et d’autre de la coulée verte. Il est constitué de deux 

îlots, pour une superficie totale de près de 5 hectares, classés actuellement en zone UBa du 

Plan Local d’Urbanisme. 

 

Le secteur des Arues présente aujourd’hui un tissu urbain hétérogène issu d’une évolution le 

plus souvent vernaculaire. A quelques exceptions près, il traduit la forte prédominance des 

activités industrielles et artisanales qui caractérisent encore cette partie de la ville. Il est 

composé de bâtiments différents d’une parcelle à l’autre : entrepôts, bureaux, espaces 

d’artisanat, pavillons de petit gabarit (R+combles). Les tailles des parcelles varient de 

moyenne à grande (de 200 à plus de 5 000m²), correspondant à l’usage d’activité qui en est 

fait. 

 

La coulée verte scinde le premier îlot en deux parties, et sépare le deuxième îlot de 

l’opération Eco-Campus voisine.  

 

L’aspect peu qualitatif de l’ensemble de la zone d’un point de vue urbain amène une réflexion 

sur son élution à moyen et long terme.  
 

· Objectifs 

 

Les orientations formulées pour ce secteur s’inscrivent dans une dynamique globale de 

requalification consacrée à des activités tertiaires et engagée depuis 2010 avec 

l’opération Eco-Campus. Elles visent également à requalifier le tissu de PME/PMI liées 

aux activités artisanales, industrielles et commerciales présentes dans la zone d’activité 

des Arues. 

Le PADD prévoit pour orientations d’ « affirmer la vocation économique des zones 

d’activités existantes », et de « développer les capacités d’accueil pour les activités et les 

bureaux dans le quartier situé le long des emprises SNCF ». 

En accord avec ces orientations et pour poursuivre la mutation de cette partie de la ville 

vers un redéploiement « tertiaire », artisanal de « qualité » et commercial de l’activité, 

ce secteur pourra bénéficier du rayonnement de l’opération voisine et avoir pour partie 

vocation à accueillir des activités et services complémentaires.  

Les zones d’habitat à proximité immédiate permettent d’envisager une mixité des 

fonctions urbaines, synonyme d’animation et d’imbrication des lieux de travail avec les 

lieux de vie environnants. Cette mixité, en plus de la proximité des transports collectifs 

en site propre (métro, tramway), contribue à aller dans le sens d’une réduction des 

déplacements automobiles. Cette proximité avec des transports collectifs en site propre 

justifient également l’implantation de résidences hôtelière et étudiante. 

Le secteur rentre également dans le périmètre de réflexion sur les besoins en 

équipements publics pour la commune. Compte-tenu du diagnostic, la réalisation d’un 

groupe scolaire a été jugée pertinente pour répondre à cet enjeu. 
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· Principes d’aménagement 
 

Ø Programme 

L’évolution de ce secteur pourrait permettre d’accueillir le programme suivant : 

� Des bureaux et des activités (services, commerces) liés à l’offre tertiaire ; 

� Des activités artisanales, industrielles et commerciales en lien avec la zone 

d’activité des Arues ; 

� Une résidence étudiante ;  

� Des services et commerces lies aux activités présentes dans l’OAP ; 

� Une activité d’hôtellerie, d’hébergement temporaire afin de répondre aux 

besoins, entre-autre, induits par l’offre de bureaux ; 

� Un groupe scolaire ; 

� Un ensemble de logements collectifs dans le secteur bleu de l’OAP ; 

� Des espaces paysagers le long de la coulée verte et traversant l’ilot principal 

 

Ø Composition urbaine et paysage 

L’aménagement du secteur traduira une double exigence en matière de composition 

urbaine : s’appuyer sur une continuité des façades sur rue, tout en autorisant un libre 

aménagement des cœurs d’îlots qui devront être toutefois traités en cohérence avec 

leur lien physique ou visuel avec la coulée verte. 

Les hauteurs maximales autorisées sur le secteur seront alignées sur celles permises 

dans l’opération Eco-campus en ce qui concerne le secteur dédié aux activités tertiaires 

afin d’harmoniser l’intégration et la volumétrie des futures constructions, tout en tenant 

compte des caractéristiques des îlots. Sur la rue Perrotin, dans la continuité de 

l’opération Eco-Campus, le règlement permet des hauteurs sans prospects plus 

importantes que sur les autres voies du fait de la proximité immédiate des emprises 

ferroviaires SNCF. 

Les continuités de façade sur rue pourront s’effectuer à l’alignement ou en retrait 

minimal de 5 m sur l’avenue de la République, côté impair, tandis qu’une bande de 5 m 

imposera un retrait depuis l’alignement le long de la rue Louveau et côté pair de l’avenue 

de la République. 

La coulée verte sera affirmée par une zone de recul de part et d’autre de son emprise 

actuelle, dans laquelle un traitement paysager de l’espace sera recherché, cela afin de 

renforcer l’effet de percée visuelle végétalisée. 

Une seconde percée visuelle sera souhaitée en partant de la jonction de la rue Perrotin 

et de l’avenue de la République, vers le n°48 de la rue Louveau. 

Un front urbain de logements collectifs sera constitué le long du Boulevard de la Liberté, 

dans la continuité de ce qui existe actuellement de part et d’autre de cette voie. Ce front 

urbain est complété de part et d’autre des rues Louveau et avenue de la République afin 

d’y faciliter la construction de logements familiaux. 
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¥ Contexte et caract�ristiques 
 
La Commune de Ch�tillon poss�de un tissu commercial dynamique et attractif, qui participe 
� la qualit� de son cadre de vie et quÕil convient de valoriser. 
 
Le Projet dÕAm�nagement et de D�veloppement Durables appuie cet enjeu dÕun 
d�veloppement commercial qualitatif, � travers plusieurs orientations :  
 

! Pr�server la continuit� commerciale entre le CÏur de Ville et le centre-ville 
historique ; 
 

! Poursuivre la mise en Ïuvre de la Charte de qualit� des devantures 
commerciales ; 

 

! Pr�server et d�velopper le commerce dans le centre-ville et dans les 

diff�rents p�les commerciaux de la commune. 

A ces fins la Commune souhaite se donner, en plus des contraintes r�glementaires 
particuli�res le long des lin�aires commerciaux identifi�s sur le plan de zonage au titre de 
lÕarticle L.123-1-5-II-5¡, des outils permettant dÕencadrer lÕ�volution de ce tissu strat�gique. 
 
Les dispositions de cette OAP th�matique reprennent les prescriptions et pr�conisations 
esth�tiques issues de la Charte de qualit� des devantures commerciales. Elabor�e en 2007 
en partenariat avec le Conseil dÕArchitecture, dÕUrbanisme et de lÕEnvironnement des Hauts-
de-Seine, ainsi que lÕassociation des commer�ants ch�tillonnais Horizons, celle-ci sÕinscrit 
dans un programme aid� de revalorisation du commerce de proximit�.  
 
Ces pr�conisations ont pour but dÕaider � une meilleure int�gration des devantures 
commerciales au paysage de la rue ainsi quÕaux immeubles de la ville. Elles ont vocation � 
sÕappliquer sur trois secteurs commerciaux d�j� identifi�s, et confort�s par le travail de 
diagnostic pr�alable : 
 

! Le centre ancien, rue de la mairie et ses abords ; 

 

! Le cÏur de Ville, alentours du march� et rue Gabriel P�ri ; 

 

! LÕaxe du tramway, avenue de Paris et avenue de Verdun. 

 
! Le centre ancien 

 
Situ� autour de la rue de la Mairie, ce p�le au fort caract�re patrimonial est compos� de 
rues �troites ponctu�es de quelques b�timents remarquables, caract�ristiques de lÕentre-
deux-guerres. Les rues et places commer�antes sÕinscrivent globalement dans un tissu 
ancien datant de la fin du XVIII�me si�cle. La volum�trie est assez diversifi�e et lÕ�chelle 
r�duite (rez-de-chauss�e + 1 ou 2 �tages). La fonction commerciale du centre-ville cible 
essentiellement le commerce de proximit� (petit restaurant, �picerie fine"), donnant un 
aspect  Ç pi�tonnier È aux espaces publics. 
 
Cette description r�v�le lÕint�r�t dÕun travail fin et d�taill�, lors de la r�novation des 
devantures en centre-ville. Par cons�quent il sÕagira de porter notamment, une grande 
attention aux mat�riaux employ�s pour respecter lÕ�l�gance et la sobri�t� de lÕarchitecture 
traditionnelle, en particulier celle des anciennes devantures en bois. 
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! Le cÏur de ville 
 

La ville sÕest d�velopp�e au XIX�me si�cle autour de ce quÕon appelle aujourdÕhui le cÏur 
de ville. CÕest un secteur qui sÕarticule entre le centre ancien et lÕaxe du tramway, aux 
alentours du march� et de la rue Gabriel P�ri. Cet �lot du Ç march� È comprenant une 
moyenne surface et des galeries en rez-de-chauss�e dÕun immeuble moderne, constitue un 
ensemble � part enti�re. 
 
Ce p�le est constitu� de diverses �chelles : immeubles � arcades construits apr�s-guerre et 
immeubles anciens (rez-de-chauss�e + 5 ou 6 �tages) et typologies plus r�duites (rez-de-
chauss�e +1 ou 2 �tages"). Les discontinuit�s sont nombreuses, et la place de la voiture 
pr�gnante, que le r�am�nagement de la place du march� en 2014 a toutefois att�nu�e. 
 
Il sÕagira ici de restituer la structure architecturale forte des arcades. Une unit� dans le 
traitement des enseignes (type, format et hauteur de positionnement) sera recherch�e pour 
cette galerie-immeuble. 
 
 

! LÕaxe du tramway 
 
Cet axe de la modernit� (avenue de Paris et avenue de Verdun), trac� du tramway inaugur� 
en d�cembre 2014, correspond � lÕaxe majeur de la ville de Ch�tillon, g�n�rant un flux tr�s 
important en liaison avec le m�tro. Le commerce de proximit� laisse place ici aux enseignes 
de grandes surfaces, en proportion avec le gabarit des immeubles (rez-de-chauss�e + 10 
�tages). 
 
De nombreux lin�aires commerciaux en pied dÕimmeubles dÕhabitation sÕinscrivent sur cet 
axe. Le moyen de d�placement, principalement automobile, induit une perception rapide et 
des images instantan�es. Le principe de valorisation des devantures sera avant tout simple 
et efficace, sans trop sÕattacher aux d�tail. 
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¥ Principes architecturaux 
 
DÕune mani�re g�n�rale, pour sÕint�grer au paysage de la rue, lÕimplantation dÕun commerce 
doit respecter les lignes verticales du rythme parcellaire et les lignes horizontales des rez-
de-chauss�e. 
 

! Limite en largeur 
 
Dans le cas dÕun alignement des b�timents sur la rue, le partage foncier se traduit dans 
lÕespace par des lignes de mitoyennet� qui marquent la limite de chacune des fa�ades. 
 

 
 
Ces verticales sur la hauteur du b�timent rythment 
le paysage de la rue ; par cons�quent, les 
Ç gommer È en rez-de-chauss�e emp�che 
dÕindividualiser chaque immeuble et la devanture 
commerciale, ce qui perturbe lÕanimation de la rue.
  
Une devanture am�nag�e sous plusieurs 
immeubles devra respecter et marquer la 
composition de chacun. 
 
La valorisation dÕune devanture sera aussi 
lÕoccasion dÕune r�fection ou dÕune cr�ation du joint 
de dilatation.  
 
 
> Traces de mitoyennet� � conserver 

 
 

 
! Limite en hauteur des devantures 

 
LÕharmonie du paysage dÕune rue tient beaucoup � la r�gularit� des hauteurs dÕ�tage de ses 
fa�ades. Cette r�gularit� est interrompue quand une devanture se singularise des autres de 
fa�on voyante, notamment lorsquÕelle sÕ�tend sur un ou plusieurs �tages au-dessus du rez-
de-chauss�e. 
 
Des hauteurs de devantures trop diversifi�es dans une m�me rue perturbent lÕhomog�n�it� 
de lÕalignement urbain.  
 
LÕoccupation commerciale est � limiter sous la ligne horizontale du rez-de-chauss�e 
(corniche). Si le commerce sÕ�tend � lÕ�tage elle se traduit uniquement par des stores dans 
les bais. 

 
 
 
 
 
 
> Respecter la 
ligne horizontale 
des rez-de 
chauss�e 
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! Verticalit� de la composition 
 
Dans la mesure du possible le rythme des vides et des pleins suivra les compositions 
verticales des percements situ�s en �tages. 
 
 
 
 
 
 
 
 

Respecter la trame des percements en �tage 

 

¥ Caract�ristiques dÕune devanture commerciale 
 
Il existe deux types de devantures : la devanture en applique et la devanture en feuillure. 
Les devantures en feuillure sont positionn�s � lÕint�rieur de la baie, et celles en applique sur 
la ma�onnerie. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Devanture en applique                     Devanture en feuillure 

 
A lÕorigine des devantures, habitat et activit� �taient construits ensemble pour un m�me 
artisan ou commer�ant. L'insertion parfaite de la devanture dans lÕ�difice r�sultait donc de la 
conception dÕensemble de la fa�ade, rez-de-chauss�e commercial et �tages. 
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Le centre ancien devra comporter essentiellement des devantures en applique, afin de 
valoriser le patrimoine architectural.   
Le cÏur de ville sera libre de choisir son type de devanture.   
LÕaxe du tramway optera davantage pour la devanture en feuillure, en raison de la 
contemporan�it� du lieu. 
 
La saillie des menuiseries de la devanture sera limit�e � 0,15 m�tre pour les trois p�les.  
 
 

! Couleurs et mat�riaux 
 
Ces prescriptions sÕappliquent aux 3 p�les.  
 
Le choix des couleurs doit �tre d�cid� en vue dÕune harmonisation avec le voisinage : 
couleur du ravalement de lÕimmeuble (pierre ou enduit), couleur des devantures voisines" 
Selon lÕorientation et lÕensoleillement, le choix dÕune teinte claire ou soutenue peut aussi 
varier. 
 
Une gamme de couleurs r�duite sera privil�gi�e pour lÕidentification dÕun commerce (trois 
teintes maximum). Les assemblages de couleurs criardes ou fluorescentes, tout comme les 
tons d�lav�s, sont d�conseill�s. 
 
Les mat�riaux devront de pr�f�rence �tre identiques � ceux de la fa�ade, ou sÕharmonisant 
avec eux. 
 
Les imitations de mat�riaux (plastiques et stratifi�s) de styles Ç r�gionaux È, les mat�riaux 
de placage brillants ou r�fl�chissants, et le PVC du fait de son aspect non durable, doivent 
�tre �vit�s. 
 
Les devantures en menuiserie sont toujours peintes, les vernis et lasures incolores sont � 
�viter. 
Pour les devantures en feuillure, le principe � retenir pour le traitement des parties pleines 
sera le prolongement des mat�riaux utilis�s en fa�ade. 
 
  

! Soubassement 
 
Ces prescriptions sÕappliquent aux 3 p�les.  
 
Un soubassement opaque est recommand� lorsquÕil y a un �talage int�rieur, dans lÕobjectif 
de cr�er une altitude g�n�rale basse pour la fa�ade commerciale des diff�rentes rues et de 
dissimuler tout �l�ment du commerce jug� inesth�tique  (pieds de bureaux, de pr�sentoirs, 
fils �lectriques, chauffages"). 
 
Les soubassements dÕorigine, lorsquÕils font partie de la composition g�n�rale dÕun b�timent 
de qualit�, sont � pr�server. 
 
La teinte de la partie basse du soubassement doit se diff�rencier de celle de la devanture 
afin de permettre une meilleure insertion de la devanture dans son environnement, cr�ant de 
plus une assise � lÕimmeuble.  
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! Syst�mes de protection et de fermeture 
 
Ces dispositions ont valeur de recommandation pour les 3 p�les. 

 
Les grilles de protection seront ajour�es, fa�on Ç vitrine de 
bijoutier È, en harmonisant leur couleur avec celles de la devanture ; 
elles peuvent �tre � maille ou � lames micro-perfor�es. Elles doivent 
�tre plac�es de pr�f�rence en arri�re de la vitrine, afin quÕen 
position ferm�e ce type de protection ne donne pas le sentiment de 
commerces en cessation dÕactivit�. Ajour�e et derri�re la vitrine, la 
grille de protection pr�serve lÕattrait de la boutique durant les heures 
de fermeture. 
 
Les syst�mes de fermeture ne doivent pas �tre saillants sur la 
ma�onnerie. Ils doivent sÕint�grer � lÕarchitecture du rez-de-
chauss�e.  
Les coffres de volets roulants seront positionn�s � lÕint�rieur du 
commerce, � moins que la hauteur de plafond ne soit inf�rieure � 
2.70m, auquel cas le coffre pourra �tre plac� � lÕext�rieur.   
 
 
Sch�ma du principe de fermeture 
 
1. Eclairage int�gr� dans la corniche 
2. Grille de s�curit� 

3. Enseigne  

 
   

! Stores-bannes 
 
Ces prescriptions sÕappliquent aux 3 p�les. 
  
Cet �quipement doit �tre v�ritablement justifi� par lÕensoleillement. LÕavanc�e des stores ne 
doit pas �tre trop importante afin de ne pas d�s�quilibrer lÕimmeuble en s�parant le rez-de-
chauss�e de la partie sup�rieure : avanc�e de 0.80m maximum pour le centre ancien, 1m 
maximum pour le cÏur de ville et lÕaxe du tramway. La retomb�e du store doit se situer au 
moins � 2.5m du sol (ensemble des p�les). De mani�re g�n�rale, la cr�ation dÕun auvent sur 
lequel pourrait �tre positionn� un store est � �viter afin de limiter lÕencombrement de la rue. 
 
Les stores ne doivent pas filer sur toute la longueur de la devanture, mais sÕinscrire dans la 
largeur de chaque baie afin de ne pas constituer un obstacle � la lecture verticale de 
lÕimmeuble (sauf exception : dans le cas des caf�s restaurants, les stores pourront �tre 
filants). 
 
Il faut �galement veiller � ce que le store et ses montants soient enti�rement r�tractables et 
dissimulables dans le bandeau de lÕenseigne. 
 
Favoriser lÕinscription si elle est vraiment n�cessaire sur le lambrequin, mais en aucun cas 
sur le store (seule la raison sociale de lÕactivit� peut y �tre mentionn�e et non la publicit�). 
En �tages, des stores-enseignes inscrits dans la largeur des baies, seront autoris�s 
uniquement sÕil y a une activit� commerciale. Il conviendra dÕopter pour des mat�riaux 
tiss�s, le plastique �tant exclu. 
 
La couleur de la toile sera identique ou en harmonie avec celle des volets, stores (") de 
lÕimmeuble. Le traitement graphique sera simple, avec trois teintes maximum. 
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Eviter toute forme ou d�coupe compliqu�e et privil�gier la forme droite. Il est interdit de 
mettre des pare-vues lat�raux qui masquent les vitrines (sauf dans le cas des terrasses 
couvertes). 
 
Le lambrequin, partie tombante du store sÕil existe, sera droit (hauteur maximum autoris�e � 
0.60m). 
 

 
! Enseignes 
 

Selon le Code de lÕenvironnement, Ç constitue une enseigne toute inscription, forme ou 
image appos�e sur un immeuble et relative � une activit� qui s'y exerce (!) È (article L 581-
3).  
 
Les �l�ments de signalisation font partie int�grante du d�cor de la devanture : ils sont les 
facteurs cl�s de lÕidentification du commerce, et � ce titre interviennent consid�rablement 
dans le spectacle urbain. Une enseigne bandeau et une enseigne drapeau (en potence) 
suffisent largement � lÕidentification dÕun point de vente. Il faut pr�f�rer les enseignes 
simples, symboliques, contemporaines et de lecture facile. Un seul message suffit, bref et 
concis. 
 

"  Enseignes bandeaux Ð appos�es � plat sur le mur ou parall�lement � celui-ci 

Ces prescriptions sÕappliquent aux 3 p�les, sauf mention contraire.  
 
LÕenseigne ne doit pas masquer les encadrements de portes, de fen�tres, les garde-corps 
des balcons, ni les num�ros dÕimmeubles. La structure de lÕimmeuble ne doit pas �tre 
d�s�quilibr�e par une pr�dominance de lÕactivit� commerciale. Il sÕagit de ne pas n�gliger 
lÕagencement de lÕimmeuble dans son ensemble et dans son cadre environnant. 
 
La saillie doit rester inf�rieure � 0.25 m�tre par rapport au nu de la fa�ade. 
 
La largeur de lÕenseigne en bandeau ne doit pas d�passer les limites de la devanture. 
Partie sup�rieure de lÕenseigne : situ�e sous le niveau de la corniche s�parative du rez-de-
chauss�e et du 1

er
 �tage.  

Partie inf�rieure de lÕenseigne : plac�e au-dessus du store. 
 
LÕenseigne ne doit pas �tre surdimensionn�e. Sa taille doit rester en ad�quation avec la 
hauteur et la largeur de la devanture.  
 
Sa hauteur doit se rapprocher en proportion du 1/5

�me
 de la hauteur de la fa�ade 

commerciale dans le cÏur de ville. Cette pr�conisation est obligatoire pour le centre ancien. 
La hauteur de lÕenseigne peut �tre le quart de la hauteur du commerce uniquement sur lÕaxe 
du tramway. 
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" Enseignes drapeaux Ð perpendiculaires 

 
Ces prescriptions sÕappliquent aux 3 p�les, sauf mention contraire.  
 
LÕenseigne doit rester li�e � la devanture et �tre situ�e sous lÕall�ge de la baie du premier 
�tage. Il est recommand� de favoriser son installation dans lÕalignement de lÕenseigne 
bandeau � lÕune de ses extr�mit�s.  
  
Dans le cas dÕune fa�ade commerciale sup�rieure � dix m�tres de lin�aire, il pourra �tre 
appos� exceptionnellement une enseigne suppl�mentaire par tranche enti�re de cinq 
m�tres de fa�ade.  
 
Deux enseignes peuvent �tre autoris�es, si le commerce se situe � lÕangle de deux rues.  
Dans les p�les cÏur de ville et axe du tramway, pour les activit�s exerc�es sous licence 
(tabac, presse, jeux"), deux dispositifs suppl�mentaires peuvent �tre autoris�s. 
 
La hauteur de lÕenseigne drapeau sera d�termin�e par la dimension de lÕenseigne bandeau 
(inf�rieure au 1/5

�me
 de la hauteur de la fa�ade pour le centre ancien et le cÏur de ville, et 

inf�rieure au # pour lÕaxe du tramway). 
 
En centre ancien, la saillie de lÕenseigne, fixation et potence comprises, ne pourra �tre 
sup�rieure � 0.80 m�tre, afin de conserver des proportions � lÕ�chelle de lÕespace public des 
rues commer�antes. 
 
En cÏur de ville et pour lÕaxe du tramway, la saillie maximum sera de 1,20 m�tre, 
scellement compris. 
 
LÕ�paisseur maximum de lÕenseigne drapeau est de 0,20 m�tre. 
 
Il est fortement recommand� de dissimuler les modes de fixation des dispositifs et les 
�quipements �lectriques.  
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! Lettrages 
 
Ces dispositions ont valeur de prescription pour le centre ancien et le cÏur de ville, et de 
recommandation pour lÕaxe du tramway. 
 
Le graphisme choisi pour le lettrage va exprimer lÕidentit� du commerce : sa couleur doit �tre 
en harmonie avec le bandeau. 
 
Privil�gier un marquage clair sur un fond fonc�, quÕil sÕagisse du texte comme du logo. 
 
Il faut �viter de multiplier les types de lettrage et la quantit� dÕinformations sur une m�me 
enseigne. Ainsi quand lÕenseigne drapeau comporte un texte, il est recommand� dÕemployer 
le m�me caract�re graphique que celui de lÕenseigne en applique. 
 
Pr�f�rer un lettrage homog�ne issu de techniques simples et esth�tiques comme les 
inscriptions peintes ou r�alis�es en lettres d�coup�es ind�pendantes, voire grav�es dans la 
mati�re (autres techniques : lettres adh�sives ou mosa�ques). 
 
Les enseignes lumineuses clignotantes sous forme de caissons lumineux, les publicit�s 
clignotantes ou d�filantes, les lettres ou tubes luminescentes sont interdites.  
 
Pour �viter un surdimensionnement disgracieux, il serait souhaitable de respecter une 
proportion de 50 % de la hauteur de lÕenseigne. 
 
Ainsi pour une enseigne de 0.60 m�tre de hauteur, les inscriptions ne doivent pas d�passer 
en hauteur 0.30 m�tre  pour les lettres et 0.40 m�tre pour les majuscules. 
 

 
 
Sur la vitrine, les enseignes doivent se limiter � des lettrages adh�sifs, sans fond opaque. 
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! Syst�mes dÕ�clairage 
 
Ces dispositions ont valeur de prescription pour le centre ancien et le cÏur de ville, et de 
recommandation pour lÕaxe du tramway. 
 
LÕ�clairage devra �tre assur� par un dispositif faisant partie int�grante de la composition de 
la devanture, sans porter atteinte � la tranquillit� des riverains. CÕest par lÕexploitation du 
contraste Ç clair-obscur È et non par des �clairages excessifs et multicolores que lÕon obtient 
le meilleur effet artistique : des �l�ments �clair�s se d�tachant sur un fond sombre, ou 
inversement. 
 
Pour lÕ�clairage ext�rieur on conseille les spots ponctuels encastr�s dans la corniche, ou 
bien les projecteurs m�talliques articul�s, peu saillants (la saillie maximale des projecteurs 
par rapport � la fa�ade est de 30 cm). 
 
Pour des lumi�res dÕambiance et un �clairement de grande superficie, on pr�f�rera au spot 
lÕ�clairage jaune des ampoules � krypton et �conomie dÕ�nergie. 
Ces syst�mes dÕ�clairages positionn�s au-dessus de lÕenseigne bandeau doivent �tre en 
nombre mod�r� et harmonieusement r�partis. Ils sont strictement limit�s aux enseignes 
situ�es dans et au-dessus des baies commerciales du rez-de-chauss�e. 
 
On orientera les faisceaux dans les vitrines ou sur le bandeau, de fa�on � mettre les 
produits en valeur, plut�t que dÕ�clairer le trottoir ou dÕ�blouir les chalands. 
LÕenseigne drapeau peut �tre aussi �clair�e directement par des spots dissimul�s dans la 
corniche ou indirectement par un verre sabl� ou d�poli r�tro-�clair�, ou un n�on derri�re une 
t�le avec une luminescence faible, de pr�f�rence blanche. 
 
Le recours � plusieurs proc�d�s lumineux est � �viter. Par cons�quent, les tubes n�ons, les 
filets ou tubes lumineux � lÕext�rieur de la vitrine entourant les encadrements de baies ou 
des motifs architecturaux sont interdits. 
 
NB. Les dispositifs dÕ�clairages clignotants sont exclusivement r�serv�s aux pharmacies et 
services dÕurgence. 
 
 


